
229

Le respect envers les lieux saints, les manifes-
tations miraculeuses dont ils, furent le théâtre,
la foi vivante au Rédempteur, fuxent·les mobiles
de pèlerins de Terre Sainte, comme la vénéra-
tion ,envers les instrnments choisis de Dieu,
cqçlgiisít les fidèles aux tombeaux et aux
saectuaires des gaints, des, apôt;es, des martyrs
et des confesseurs. Nous voyong déjà des preuves
de çes pèlerinages vers la fin cIu troisième, siècle;
ils, deviennent nor4breux au quatrième, siècle,
et plus.fréquents encoxe dans les si,ècles sui'vants.

Les plus anc.iens pèlerinages dans l'Eglise
ehrêtienuc oi ceux des saints lieux en Pales-
tine." ,.a alestiAe .tait upne terre sacrée -pour
les chréti!ens comme pour* eg juif§: ]ethlehem
luoù JéssRagnit, Nazareth, où il vécut, Jérusa-

lem, témoin de. ses .iracles et le sa mort, furent
de bonne hlure,,yisités par les idêles. Adrien
avait fait~ onsacrer sur le Calvaire une statue à
.Tupiter et u e, autre %,Yénus, afin d'éloigner
les çhrétieus de. es lieux bénis. A Bethlehem,
dans la grotte de la N4tivité, une statue d'Adonis
avait étè placée par ses ordres. Cotantin et sa
mère Ste. g1élène firent détruire ces idoles et éri-
gèrent des temples à la glaiIe dwvrai Dieu. C'est
ainsi quiW ène, aprèé avoir gccni)mpli le. .voyage
de Terre ,inte, rechercha avec soin les r.eliques
de la, Passion et, présida, à la constru'tion de
lEglise .du Sain4Spulcre Sur le Xoat des
Oliiers, à l'endroit o4 la tradition plaçait le,
miracle de l'Ascension, à Nagaret%, ç. vait été
la 'maison de Joseph et de Marie, des églises
d'une grande splendeur s'élevèrent par les
ordres de l'impératrice. Alors le pèlerinage aux


